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Éditorial

Les fins d’année marquant traditionnellement le temps des bilans, je m’attarderai ici sur celui de la revue Radioprotection,
éditée maintenant sous le titre « The International Journal of the French Society for Radiation protection ».

Cette année a vu le nombre d’articles scientifiques et techniques soumis stagner un peu pour se stabiliser aux alentours d’une
centaine, provenant de tous les continents. Ceci démontre si besoin le succès de la politique d’ouverture vers l’international initiée
par mon prédécesseur et reprise ici selon diverses formules. Cela étant, ce succès ne doit pas cacher nos faiblesses qu’il convient
maintenant d’analyser. Parmi celles-ci, les Etats Unis, grand pourvoyeur d’articles scientifiques dans le monde continuent à
ignorer notre revue et force est de constater que l’ouverture de la revue s’est surtout opérée vers le moyen et l’extrême orient.
De la même façon, le monde médical, qui connaît bien la radioprotection et contribue très largement à son essor, est de mieux en
mieux représenté dans nos colonnes mais pas à la hauteur de leurs activités ni à celle de nos ambitions. Une très grande majorité
d’articles soumis est en fait relative à la protection contre les sources naturelles de rayonnement, traduisant certainement des
préoccupations légitimes mais peut-être pas vraiment représentatives de l’ensemble des activités de recherche et développement
initiées et défendues partout dans le monde.

Il est donc grand temps d’encourager encore et toujours les différents acteurs du monde de la radioprotection, qu’ils soient
chargés de développement scientifique ou technique, de la mise en œuvre de règles de radioprotection ou de leur suivi, de
nous décrire leurs expériences, leurs difficultés, leurs idées de développement afin de partager leur travaux et leur savoir. Les
radioprotectionnistes doivent échanger, débattre et s’informer sur tous ces sujets, et la revue Radioprotection, portée par la SFRP,
constitue un vecteur privilégié pour de tels échanges.

Cette fin d’année peut donc être le temps d’une nouvelle et bonne résolution pour 2017, celle d’écrire dans la revue. En atten-
dant vos articles que je devine riches et nombreux, je vous souhaite, au nom du Comité de rédaction, une excellente année 2017.

François Paquet

Président du Comité de Rédaction

http://www.edpsciences.org
http://dx.doi.org/10.1051/radiopro/2016082
http://www.radioprotection.org
http://www.radioprotection.org

